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L’analyse fine des consommations énergétiques nécessite une approche globale des 
comportements ainsi que des registres d’action des individus. Cela permet notamment 
d’investiguer la question du continuum entre les différentes sphères d’activité des personnes, 
du logement à l’habitat et de l’habitat aux déplacements. Cette thèse vise à analyser, à l’aide 
de la création d’une variable de modes de vie, dans quelle mesure ces derniers sont 
explicatifs de la cohérence entre pratiques et valeurs des individus, et s’ils permettent une 
meilleure approche de la consommation énergétique entre les deux secteurs que sont l'habitat 
et la mobilité.  
Notre questionnement a mené à la construction d’une typologie des enquêtés basée sur les 
activités réalisées et les valeurs qui sont les leurs, associées au sein de « modes de vie » 
consistants. 
Notre méthodologie s’appuie sur une enquête ad-hoc effectuée fin 2013 auprès de 2191 
ménages français. Les questionnaires nous renseignent sur les activités réalisées, les 
comportements de mobilité et les consommations énergétiques associées. Ces éléments sont 
complétés par une série de questions plus spécifiques concernant les valeurs et aspirations 
des enquêtés.  
Nous avons tout d’abord montré que la pertinence de l’utilisation de la variable de mode de vie 
pour l’analyse des consommations énergétiques s’observe à un niveau désagrégé. Nous 
avons constaté des différences significatives de consommations entre les individus et leur 
mode de vie à travers les motifs et modes de déplacements dans la mobilité ainsi que les 
usages et les types d’énergies employés au domicile. Pour comprendre ces différences, nous 
avons analysé en détail le déploiement énergétique des individus selon leur mode de vie, 
montrant des mécanismes de compensation, de cumul et d’indépendance entre les espaces. 
Chaque mode de vie présente un schéma de consommation propre, impacté par des variables 
socio-démographiques et spatiales. 
Notre second questionnement concerne la relation entre le mode de vie et le cadre de vie des 
individus ainsi que ses conséquences sur les consommations d’énergies. Dans un premier 
temps, nous avons montré, à travers la congruence résidentielle, que le mode de vie influence 
concrètement le choix résidentiel. En second temps nous avons mis en évidence que la 
dissonance résidentielle, inverse à la congruence, est conditionnée par le positionnement des 
individus dans le cycle de vie ainsi qu’à l’offre technique du territoire. Nous avons mis en 
exergue le fait que ces dissonances génèrent des effets de surconsommation énergétique, 
soit dans le domicile, soit durant la mobilité, par frustration d’aspirations résidentielles non 
réalisées.  
Afin de dépasser l’utilisation unique de la densité dans l’analyse du rôle du mode de vie et du 
cadre de vie sur les consommations énergétiques des personnes, nous avons créé des 
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territoires aux attributs fonctionnels, structurels et sensibles. Les individus ont montré des 
consommations très diverses selon le territoire habité, mais difficilement reliées directement 
aux modes de vie. C’est le même constat à l’échelle du logement puisque nous constatons le 
rôle majeur du type de logement, de la surface d’habitation et de l’âge du bâti sur la 
consommation énergétique au domicile plutôt que celui des modes de vie. Ces derniers 
influencent toutefois la possession d’équipements. 
Nous montrons ainsi que le mode de vie, la position dans le cycle de vie, l’offre technique du 
territoire conditionnent le choix d’un cadre de vie et, de manière générale, « l’espace de 
consommation » des individus. De la même manière, nous avons relevé que le choix d’un 
cadre de vie spécifique conditionne la pratique de certaines activités et peut influencer des 
aspirations résidentielles déjà ancrées chez les individus. C’est cette relation réciproque entre 
mode de vie et cadre de vie qui va, en très grande partie, conditionner les volumes et les 
formes d’énergies consommées au quotidien. 
 
Mots-clés : modes de vie, mobilité, consommation énergétique, cycle de vie, habitat, cadre de 





The detailed analysis of energy consumption requires a global approach to behaviour and 
individual action registers. This makes it possible to investigate the question of the continuum 
between the different spheres of activity of people, from housing to habitat and from habitat to 
travel. This thesis aims to analyze, through the creation of a lifestyle variable, to what extent 
these explain the coherence between practices and values of individuals, and whether they 
allow a better approach to energy consumption between the two sectors of housing and 
mobility.  
Our questioning led to the construction of a typology of respondents based on the activities 
carried out and their values, associated with consistent "lifestyles". 
Our methodology is based on an ad-hoc survey carried out at the end of 2013 among 2191 
French households. The questionnaires provide us with information on the activities carried 
out, mobility behaviour and associated energy consumption. These elements are 
complemented by a series of more specific questions about the values and aspirations of 
respondents.  
First, we have shown that the relevance of using the lifestyle variable for analyzing energy 
consumption can be observed at a disaggregated level. We found significant differences in 
consumption between individuals and their lifestyles through mobility patterns and modes of 
travel, as well as the uses and types of energy used at home. To understand these 
differences, we analyzed in detail how individual’s energy consumption is spatially distributed 
according to their lifestyle, showing mechanisms of compensation, cumulation and 
independence between spaces. Each lifestyle has its own pattern of consumption, influenced 
by socio-demographic and spatial variables. 
Our second questioning concerns the relationship between lifestyle and the living environment 
of individuals and the consequences on energy consumption. First, through residential 
congruence, we show that lifestyle has a concrete influence on residential choice. Secondly, 
we demonstrate that residential dissonance, contrary to congruence, is conditioned by the 
positioning of individuals in the lifecycle as well as the technical offer of the territory. We 
highlight the fact that these discordances generate effects of over-consumption of energy, 
either in the home or during mobility, due to frustration with unrealized residential aspirations.  
In order to go beyond the unique use of density in analyzing the role of lifestyle and living 
environment on people's energy consumption, we have created territories with functional, 
structural and sensitive attributes. While individuals show very different consumptions 
according to the inhabited territory, lifestyles hardly directly related to consumptions. The same 
is true of housing, since we see the major role played by the type of housing, the surface area 
and age of buildings on energy consumption in the home rather than that of lifestyles. 
However, the latter influence the possession of equipment. 
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We thus show that the way of life, the position in the lifecycle, the technical offer of the territory 
conditions the choice of a living environment and generally the "consumption space" of 
individuals. Similarly, we note that the choice of a specific living environment conditions the 
practice of certain activities and can influence residential aspirations already anchored in 
individuals. It is this reciprocal relationship between lifestyle and living environment that will, to 
a great extent, condition the volumes and forms of energy consumed on a daily basis. 
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Code de l'IRIS INSEE
Libellé de l'IRIS
Type de l'IRIS














Tranche d'unité urbaine 
2010
Tranche détaillée d'unité 
urbaine 2010
Tranche d'aire urbaine 201
Catégorie de communes 
dans le zonage en aires 
urbaines 2010






Catégorie de zone de 
diffusion des résultats du 
recensement de la 
population (RP)
Mode de collecte pour le 
RP
Groupe de rotation dans le
cycle des 5 années de 
collecte du RP
Distance au centre de l'Air
Urbaine
Annexes 
L'identifiant de l'IRIS est constitu
municipal. Le code IRIS est '000
Type d'IRIS : le type d'IRIS perm
déterminé lors de la création des
On distingue trois types d'IRIS :
- les IRIS d'habitat : leur populati
principales, voies ferrées, cours 
- les IRIS d'activité : ils regroupe
- les IRIS divers : il s'agit de gran
Les communes ainsi découpées 
d'habitat, 828 des IRIS d'activité 
Un TRIRIS est un regroupement 
TRIRIS). Le code est à ZZZZZZ s
Le TRIRIS a été créé en 1999 po
Un Grand quartier est en principe
Si la commune n'est pas découp
'0100100')
Arrondissement : L'arrondisseme
relaie le préfet en assurant le con
à un arrondissement qui porte leu
département et un regroupement
Remarque : Il ne faut pas confon
Canton ville : A la différence du c
Dans les agglomérations urbaine
la commune principale, entière, c
Pour la ou les communes périph
Zone d'emploi : Une zone d'empl
Travail, le découpage en zones d
pour la détermination de ce zona
Le découpage des zones d'empl
de zones réunissant moins de 25
Unité urbaine : La notion d'unité 
continu (pas de coupure de plus 
Si l’unité urbaine se situe sur une
population dans la zone de bâti c
Sont considérées comme rurales
de la population municipale est d
Remarque : Ces seuils, 200 mètr
En France, le calcul de la distanc
telles que cours d’eau en l’absen
industriels ou commerciaux (usin
des découpages précédents où c
Les unités urbaines sont redéfini
2010. Une première délimitation 
1975, 1982, 1990 et 1999.
Les unités urbaines peuvent s'éte
Aire urbaine : Une aire urbaine o
communes rurales ou unités urba
Le zonage en aires urbaines 201
-  les "moyennes aires", ensemb
moins 40 % de la population rési
- les "petites aires", ensemble de
moins 40 % de la population rési
Les aires urbaines, datées de 20
Tranche d'unité urbaine 2010 : Il 
recensement de la population 20
communes situées en France.
Tranche détaillée d'unité urbaine
Ce code permet de classer les co
Pour les communes rurales, la m
Pour les communes urbaines, la 
0 Tranche d'aire urbaine 2010 : Ce
Catégorie de la commune dans l
Ce code indique la catégorie de 
EPCI à fiscalité propre : Les étab
sein de périmètres de solidarité".
impôts. Il s'agit des communauté
disponibles dans les résultats. Le
Les EPCI sont diffusés sur leur p
Nature d'EPCI : Les communaut
les EPCI à fiscalité propre retenu
0
Le concept de population munici
La population municipale compre
les établissements pénitentiaires
territoire de la commune.
La population municipale d'un en
Le concept de population munici
France est comptée une fois et u
Les tableaux détaillés du RP ne 
contrainte du respect du secret s
Pour les zones comptant moins d
Pour les zones de 2000 habitants
tableaux peut augmenter avec la
habitants ; 5 = 500 000 habitants
En fonction de leur taille (moins d
Pour les communes de moins de
Pour les communes de 10 000 h
À partir du recensement de la po
consécutives, conformément à l'a
baisse. Désormais, chaque anné
En pratique, pour les communes 
seront traitées comme celles de 
exhaustive. 
MODE_COLLECTE = Z pour les
 
Pour les communes de moins de
de recensement de la commune.
années 2010+5x) ; GR_ROTATI
; GR_ROTATION =5 pour les co
e 
Distances en mètres en ligne dro
é du code département, du code co
0' pour les communes non découpé
et de distinguer les IRIS d'habitat 'H
 IRIS, en 1999. Depuis, les caractér
on se situe en général entre 1 800 e
d'eau, …) ;
nt environ 1 000 salariés et compten
des zones spécifiques peu habitées
(1 877 communes irisées) regroupe
et 408 des IRIS divers.
d'IRIS (en général 3 IRIS). Son cod
i la commune n'est pas découpée e
ur la diffusion de variables sensible
 un regroupement d'IRIS. Le code, 
ée en IRIS, le code Grand quartier s
nt est une circonscription administra
trôle administratif des communes d
r nom à l'exception des arrondisse
 de communes.
dre l'arrondissement, subdivision du
anton, le "Canton-ou-ville" (ou pseu
s, chaque canton comprend en gén
omme un pseudo-canton unique et 
ériques, le pseudo-canton considéré
oi est un espace géographique à l'in
'emploi constitue une partition du te
ge.
oi 1990 respectait nécessairement l
 000 actifs. Il comportait 364 zones
urbaine repose sur la continuité du b
de 200 mètres entre deux construct
 seule commune, elle est dénommé
ontinu, elle est dénommé agglomér
 les communes qui ne rentrent pas 
ans une zone de bâti continu.
es pour la continuité du bâti et 2 00
e entre deux constructions est réali
ce de ponts, gravières, dénivelés im
es, zones d’activités, centres comm
es espaces étaient seulement annu
es périodiquement. L'actuel zonage
des villes et agglomérations a été ré
ndre sur plusieurs départements, v
u "grande aire urbaine" est un ense
ines (couronne périurbaine) dont a
0 distingue également : 
le de communes, d'un seul tenant et
dente ayant un emploi travaille dans
 communes, d'un seul tenant et san
dente ayant un emploi travaille dans
10, ont été établies en référence à l
s'agit du troisième caractère du cod
07. Il est calculé à partir de la popul
 2010
mmunes en combinant le statut rur
odalité est calculée à partir de la po
modalité est calculée en fonction de
 code indique la tranche de taille de
e zonage en aires urbaines 2010
la commune au sein du découpage 
lissements publics de coopération i
 Ils sont soumis à des règles comm
s urbaines, des communautés d'agg
s syndicats de communes et les sy
érimètre connu au 1er janvier 2012
és urbaines (CU), communautés d'a
s ici.
pale est défini par le décret n°2003-
nd les personnes ayant leur résiden
 de la commune, les personnes san
semble de communes est égale à la
pale correspond désormais à la noti
ne seule. En 1999, c'était le concep
sont fournis que pour les zones com
tatistique, compte tenu de la finesse
e 2 000 habitants, la catégorie de t
 ou plus, les tableaux détaillés son
 taille de la population ;  les zones é
 ou plus.
e 10 000 habitants ou 10 000 habit
 10 000 habitants, la commune est 
abitants ou plus, l'enquête se fait ch
pulation de 2009, le mode de recen
rticle 29 du décret n° 2003-485 du 
e, de nouvelles communes sont con
ayant franchi le seuil à la hausse, le
10 000 habitants ou plus. Pour les c
 communes de Mayotte dont le mod
 10 000 habitants recensées une fo
 GR_ROTATION =1 pour les comm
ON =3 pour les communes enquêté





mmune et du code IRIS à l'intérieur 
es en IRIS. L'IRIS constitue la maill
' des IRIS d'activité 'A' et des IRIS 
istiques de l'IRIS ont pu évoluer (po
t 5 000 habitants. Ils sont homogèn
t au moins deux fois plus d'emplois
 et ayant une superficie importante
nt 16 079 IRIS dont 15 429 en Fran
e, sur 6 positions, est composé du c
n IRIS ou si les IRIS ne sont pas re
s du recensement pour lesquelles l'
sur 7 positions est constitué du cod
era composé du code département
tive de l'Etat. C'est la zone géograp
e son arrondissement. Le libellé de 
ments de Metz-Campagne (57-4), T
 département, avec l'arrondissemen
do-canton) est un regroupement d'u
éral une partie de la commune princ
distinct.
 est alors identique au vrai canton a
térieur duquel la plupart des actifs 
rritoire adaptée aux études locales 
es limites régionales, et le plus souv
.
âti et le nombre d’habitants. On ap
ions)  qui compte au moins 2 000 ha
e ville isolée. Si l’unité urbaine s’ét
ation multicommunale.
dans la constitution d’une unité urba
0 habitants pour la population des z
sé par l'analyse des bases de donn
portants.  Depuis le découpage de 
erciaux,...) ont été traités comme d
lés dans le calcul des distances en
 daté de 2010 a été établi en référen
alisée à l'occasion du recensement
oire traverser les frontières national
mble de communes, d'un seul tenan
u moins 40 % de la population résid
 sans enclave, constitué par un pôl
 le pôle ou dans des communes att
s enclave, constitué par un pôle (un
 le pôle ou dans des communes att
a population connue au recensemen
e d'unité urbaine 2010 qui en comp
ation municipale de l'ensemble de l
al/urbain et la population au recens
pulation municipale de la commune
 la population de l'unité urbaine à la
 l'aire urbaine à laquelle appartient 
en aires urbaines.
ntercommunale (EPCI) sont des reg
unes, homogènes et comparables à
lomération, des communautés de c
ndicats mixtes sont des EPCI sans 
.
gglomération (CA), communautés d
485 publié au Journal officiel du 8 ju
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